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route s'était hérissée, la réalisation d'une œuvre grande, généreuse,
nationale, et qui serait si méritoire devant la science, devant le

pays et l'humanité. E. G.

NOTRE RETRAITE

Elle s'annonce bien. Bon nombre d'instituteurs onL envoyé
leur bulletin d'inscription, des jeunes surtout. Que ceux qui veulent
y participer encore veulent bien nous avertir jusqu'au 6 juillet, en
usant du formulaire envoyé par le secrétaire de la Société fribourgeoise
d'éducation ou par carte postale. Il est nécessaire, pour éviter les

désagréments d'une improvisation de locaux et de repas, que nous
connaissions à temps le chiffre exact de nos hôtes. Il y a encore de

la place.
Que l'on profite de cette occasion pour retremper son courage,

son idéal et sa foi, pour retrouver aussi une maison chère et les maîtres
d'il y a quelques années Nous attendons et nous recevrons avec
joie nos anciens, plus aimés qu'ils ne pensent.

Le choix des sujets de composition
spécialement au cours supérieur et dans l'enseignement secondaire.

Le résultat de l'enseignement de la composition dépend, en grande partie,
du choix des sujets et de l'ordre que le maître apporte dans ce choix. Pour qu'il
y ait travail et profit, il faut que les sujets réalisent certaines conditions ; ils
doivent plaire à l'enfant, être empruntés à sa vie, être précis, coordonnés, variés
et gradués, être enfin présentés sous une forme attrayante.

Il est nécessaire tout d'abord que le sujet fasse plaisir à l'élève. Rien ne se

fait bien sans intérêt, surtout quand il s'agit d'un travail personnel comme celui
de la composition. Si le sujet plaît à l'enfant, celui-ci s'épanouit aussitôt et se

met à l'œuvre avec empressement, heureux d'exprimer ce qu'il a vu ou appris.
Le sujet doit donc être choisi pour l'élève et non pour le maître ; il faut se mettre
à la place de l'enfant quand il s'agit de déterminer le sujet.

Il faut choisir le sujet dans le champ d'expérience de l'élève qui ne peut
s'intéresser qu'à ce qu'il a vu. Si le maître donne au hasard le premier titre de

composition qu'il trouve dans un livre, le sujet risque fort d'être vague et banal,
peu en rapport avec la mentalité de sa classe et les matières étudiées ; les élèves

ne sauront pas le traiter et le bâcleront comme une punition. Le résultat, ce sera
une suite de phrases creuses, rabâchées, où il n'y aura rien de personnel, et l'élève
n'en ressentira que plus d'aversion encore pour cet exercice. Ainsi l'élève qui
ne connaît l'histoire que par son manuel scolaire goûte peu les sujets historiques,
car il sent son incapacité en présence de tels travaux ; mais le sujet emprunté
à sa vie fait jaillir les idées et les sentiments ; la composition devient un travail
profitable. Au point de vue des idées, les enfants ne sont pas des tables rases ;

ils ont une famille, un village, entouré de champs et de forêts, où ils ont joué.
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